
« Il y a les fleurs annuelles et les vivaces 
Les premières ne durent qu’un moment. 
Les secondes sont d’une toute autre race. 

Elles résistent à l’hiver 
 comme d’éternels printemps. » 

 (Jacques Grand’maison, Au Mitan de la Vie, p.49) 
 
 

Soeur Noëlla Boucher, cette grande femme qui s’ignorait, nous a 
quittées visiblement,  le 18 février 2005. Née dans une famille 
qui a donné 5 religieux à l’Église, trois Filles de la Sagesse et 
deux Frères Oblats, elle avait reçu en héritage une énergie 
indomptable. Cependant tout n’est pas dit pour autant ! Noëlla a 
aimé ses semblables et elle a décidé de contribuer à donner 
la vie ! 
 
Son itinéraire est plutôt étonnant. À sept ans de profession, 
après avoir reçu  une formation comme infirmière, elle est partie 

en service en France, à Pont Achard ,7 ans,  puis en Angleterre à Blackpool, pendant 14 
ans. À Blackpool, elle a collaboré à la fondation d’un hôpital dont elle sera la directrice. Il 
faut vite ajouter que c’était l’après-guerre et que c’est à coups de miracles qu’on pouvait 
soigner les malades, au prix de grandes privations, dont la faim n’était pas la moindre. 
La présence de Noëlla en ces endroits a  ouvert la porte à de généreuses collaborations 
entre son pays d’origine et ceux  auxquels elle avait été envoyée. Les témoignages qui 
complètent cette nécrologie disent avec chaleur combien Noëlla a conjugué compétence 
et qualités de coeur pour offrir un excellent service  à ses  soeurs et frères européens. 
Bonté, compassion, respect immense du malade, leadership compétent ... la font 
apprécier et admirer tant par les patients, que par ses collègues de travail et ses 
compagnes. 
 
« Il y a des fleurs d’une toute autre race qui résistent à l’hiver ... » Noëlla est de cette 
autre race qui inspire confiance et manifeste un penchant évident  pour l’humanité 
blessée ... Lorsqu’elle revient au pays, elle choisit de s’engager à Mont-Joli. Je dis bien 
« choisit » car d’autres options s’offraient à elle. Son choix fut pour une catégorie de 
malades plus menacés, plus vulnérables : les malades chroniques  et psychiatriques. 
Elle y sera plus de dix ans, se dépensant avec une générosité sans bornes et devenant 
une référence d’amour gratuit, de sécurité et de paix pour ces malades. Il faut dire aussi 
que son esprit enjoué venait souvent au secours de sa créativité ! 
 
Profondément humaine et respectueuse, elle va ensuite offrir ce qui lui restait d’énergies 
à nos Amis handicapés des Foyers Plein Soleil et  Montfort,  à Edmundston. Plus de dix 
ans, elle sera au milieu d’eux la grande soeur aimante, attentionnée et dévouée. Qu’on 
s’appelle  Solange... ou Camille... ou Ginette ... chacun, chacune avait auprès d’elle, une 



place de choix. Incroyables les amitiés que le coeur de Noëlla cultivait comme des fleurs 
vivaces, comme d’éternels printemps  de joie et de tendresse ! 
 
Finalement, à l’infirmerie où elle a dû à son tour se laisser entourer et soigner, elle a 
continué à espérer le jour où elle pourrait reprendre le tablier de service. Un peu « 
absente » en dernier, elle demandait souvent : « Le médecin me donnera-t-il bientôt mon 
congé pour que je retourne au travail ? » Comment vivre sans travailler, sans dire aux 
autres combien ils sont aimés et importants! Je suis certaine, Noëlla, que Saint Pierre 
avait préparé ton tablier d’infirmière lors de ton entrée chez le Père !  
 
Tes soeurs, Dorothée et Valérie, et nous toutes, tes compagnes,  te disons avec une 
immense tendresse : « Nous t’aimons Noëlla ! Tu représentes pour nous un grand souffle 
d’espérance en la Vie. Nous te remercions pour ton vibrant témoignage de respect 
envers cette Vie, pour ton amour inconditionnel des « privilégiés » de la Sagesse, toutes 
ces personnes menacées dans leur dignité et intégrité. En digne fille de Marie-Louise, 
aide-nous à garder nos coeurs ouverts et disponibles sur le voie de la Sagesse. Sois 
bénie éternellement ! » 
 
J’ai terminé Noëlla. Ne m’en veux surtout pas d’avoir souligné tes dons. Remets tout cela 
dans le coeur de la Sagesse ! 
 
Ta soeur admirative et reconnaissante, 
 
Lucille Deschênes   fdls   
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Sœur Noëlla Boucher, FdlS 
(S. Adélard des Sept-Douleurs) 

Retournée à la maison du Père 
le 18 février 2005  
à l’âge de 89 ans 

dont 70 ans de vie religieuse 

 
 
 
 
 
 
 
 



QUELQUES TÉMOIGNAGES  
À L’OCCASION DU DÉCÈS DE S. NOËLLA BOUCHER 
  
«It was in 1953 that Sister Adelard (as she was familiarly known to us) came to 
England to act as Matron of our new hospital in Blackpool.  For all of us who had the 
privilege of knowing her and working under her direction we recall her as being a 
woman of fine leadership skills.  A perfectionist by nature she ensured that only the 
very best was good enough for the patients under our care and through her own 
example ensured that high standards were established and maintained.  As well as 
her organisational skills she was a very kind and compassionate woman and one who 
was greatly admired and respected by her community, consultants, staff and 
patients alike. 
 
Last year several of us had the immense joy of visiting Sister Adelard and meeting 
her Sisters, Dorothee and Valerie.  Our visit evoked many happy memories and we 
were able to tell Sister of the deep affection and admiration in which she was still 
held within our Province.  Likewise we told her of the immense debt of gratitude we 
owed her for her great generosity of spirit in coming to assist us at our time of need 
and for all the good she accomplished during her years with us.» 
 
Sr. Maureen Seedon, DW 
Provincial  GBI 
 
 
« SHE WAS A VALIANT WOMAN AND INSPIRED ME A LOT IN HER YOUNGER DAYS 
WHEN SHE WAS AT BLACKPOOL IN ENGLAND. HER SHY LITTLE SMILE REVEALED 
A WARM HEART IN THAT TOUGH EXTERIOR. SHE WAS A STRONG WOMAN IN 
DECISIONS AND VERY COURAGEOUS TO THE CALL OF OBEDIENCE. I GREATLY 
ADMIRED HER.» 
 
Marie Turner, DW 
 
 
« Pour ma part, j’ai vécu près de vingt ans avec Noëlla et j’en rends grâces ! Il fut très 
agréable de travailler avec elle : son sens de l’humour avait le don de transformer ce qui 
pouvait sembler tragique… Je me souviens, entres autres, combien elle aimait jouer des 
tours et en rire  !! Elle rayonnait d’une paix très réconfortante. 
Au moment où on nous annonçait son décès, j’avais à m’occuper d’une jeune dame qui 
était reprise par un cancer très malin. J’avais à décider du placement de son fils de 15 
ans et Noëlla m’a donné un bon coup de pouce. En effet, j’avais eu recours à elle et je fus 
surprise de sa réponse hâtive…  cependant j’ai reconnu son grand cœur !» 
 
Rachel Morency  fdls  et les Amis du Foyer Plein Soleil, Edmunston. N.B. 
 



 
« LA COMMUNAUTÉ ET LES RÉSIDENTS DE NOS FOYERS SONT EN DEUIL AVEC 
VOUS … MAIS C’EST DANS LA PAIX, CAR NOUS CROYONS QUE NOTRE BIEN-
AIMÉE S.NOËLLA EST MAINTENANT COMBLÉE D’AMOUR À JAMAIS. 
NOUS DISONS AU SEIGNEUR NOTRE RECONNAISSANCE POUR LES DOUZE 
ANNÉES OÙ NOËLLA A PARTAGÉ NOTRE VIE, DE TOUT SON CŒUR DÉVOUÉ ET 
PLEIN DE TENDRESSE POUR TOUS. SI ELLE NE NOUS A PAS OUBLIÉS,NOUS 
POUVONS ÉGALEMENT AFFIRMER QUE SON BONHEUR DE SERVIR, SANS 
CONDITION, A GRAVÉ EN NOUS UN SOUVENIR IMPÉRISSABLE. 
… NOUS AVONS REMIS S. NOËLLA À LA MISÉRICORDE DE NOTRE PÈRE. NOUS 
LUI DEMANDONS DE CONSOLER LES PERSONNES DANS LA PEINE, ET DE BÉNIR 
TOUTES CELLES QUI ONT ACCOMPAGNÉ ET SOIGNÉ  S.NOËLLA DANS SES 
ANNÉES DE SOUFFRANCE. » 
 
La Communauté des Foyers d’Edmundston, N.B. 
Lucie Gagnon, fdls 
 
 


